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Prière pour les persécutés et les captifs 

Tu ne peux abandonner, Seigneur, ceux et celles qui 
acceptent de perdre leur liberté pour l'amour de ton 
Nom et la défense de leurs frères et sœurs ; puis-
qu'ils sont persécutés avec ton Fils, donne-leur la 
force dont ils ont besoin pour témoigner de l’Évan-
gile avec assurance : qu'ils puisent un réconfort dans 
la prière de l’Église et recouvrent enfin cette liberté 
que tu veux pour tout tes enfants. 

Pour s’inscrire à la lettre d’information: 
 

SIT Canada-France 
 

 
http://www.sit-france.org/ 
http://www.sit-canada.org/ 

 
 

France : SIT Canada - France,  Maison de la Trinité, Cerfroid, 02810 Brumetz 
Canada: SIT Canada - France, Les Trinitaires, 1481 rang des Vingt, St-Bruno (QC), J3V 4P6 

 

Sources : SIT Emile Moghabghab — Crédits Photos : SIT Emile Moghabghab  

Le projet 

Prions 

• Remercions le Seigneur pour l’action du père 
Paul auprès de ces femmes et enfants réfugiés. 

• Pour le courage de ces femmes qui font le choix 
de vouloir offrir une vie meilleure à leurs en-
fants. 

• Pour tous les généreux donateurs touchés par 
la mission de la Solidarité Internationale Trini-
taire. 

• Pour que nos prières viennent réconforter le 
cœurs de tous les chrétiens persécutés. 

 

Depuis juillet 2012 la paroisse du P. Paul a mis en place un 
programme d’accueil et de formation pour des femmes chré-
tiennes et leurs enfants venus de Syrie et d’Irak. Ces femmes 
ont fui leurs pays à cause de la guerre, et de la persécution reli-
gieuse. Elles ont toutes perdu leurs époux dans les pires cir-
constances et sont arrivées seules avec leurs enfants au Liban. 
Depuis 2012 P. Paul à accueillit 153 femmes refugiées et leurs 
enfants. Le programme d’accueil consiste de deux volets : l’hé-

bergement et l’accompagnement spirituel ainsi qu’une formation technique. 

Cette année la paroisse a reçu 26 femmes et 76 enfants. La grande majorité 
des femmes envisage de rester au Liban pour le bien de leurs enfants, elles 
participent donc à une formation de leurs choix afin d’intégré le marché du 
travail et devenir indépendantes. Quatre formations leurs sont proposées : 
Art culinaire - Couture - Aide-soignant - Secrétariat.  

Les formations sont offertes par des bénévoles professionnels dans chaque 
domaine, des sœurs religieuses, ainsi que l’institut technique Franco-
Libanais. 

LIBAN 2018 

Projet Sant Jean-de-Matha 

http://www.sit-france.org/
http://www.sit-france.org/


Pour cette année 2018 P. Paul nous a contacté et soumis une demande au-
près SIT et du Conseil Provincial :  

Fournitures scolaires pour 76 enfants de 6 à 11 ans inscrits à l’école St-
Joseph des Sœurs Antonines près du village. 1 enfant = 80 USD ca-
pable de couvrir tous ses besoins en matériels et fournitures d’école 
pour l’année scolaire 2018-2019. (SIT)  

Diesel/huile à chauffage pour traverser l’hiver : besoin de 6600 litres 
(0.61 USD/L) = 4000 USD (Province du Sacré-Cœur de Jésus) 

Le SIT ainsi que la Province ont répondu à la demande du P. Paul.  

Une enrichissante rencontre 

Extraits des témoignages 

Bernadette (30 ans) : Je suis Irakienne et je viens de la ville de Qaraqosh 
au nord de l’Irak. Le désastre est arrivé à notre ville il y’a 4 ans. Le 7 août 
2014, les djihadistes ont envahi notre ville en une nuit. Le lendemain ma-
tin à l’aube nous avons quitté notre maison à cause des harcèlements tout 
au long de la nuit et notre maison a été marqué par le symbole « NOUN». 
Nous nous sommes dirigé vers la capital Baghdâd chez nos cousins. On a 
refusé de quitter l’Irak et ont été sûr que bientôt on rentrera chez nous. 
Durant la 3eme année, mon mari est sorti travailler et n’est jamais revenu. 
Aucune nouvelle depuis. L’année dernière notre ville a été libéré, je suis 
retourné toute seule pour voir s’il était possible de rentrer avec les enfants. 
Mais ce que j’ai trouvé c’est une maison en décombres, je n’ai même pas 
reconnu le quartier. C’était une scène d’horreur on pouvait sentir l’odeur 
de la mort. En Janvier 2018 Je suis arrivé au Liban en espérant d’offrir un 
futur meilleur à mes enfants. 

Mariam (42 ans) : Je suis Syrienne et je viens de la ville de Hama. J’ai 
quitté ma ville après avoir perdu mon mari et mon frère. En 2015 j’étais en 
route de Homs à Hama en voiture avec mon mari Chadi et mon frère 
Youssef. Un barrage routier nous oblige à arrêter notre véhicule et des 
hommes armés et masqués nous oblige de sortir de notre voiture. Après 
avoir vu nos cartes d’identités, un soldat a tiré une balle dans la tête de 
mon mari, il meurt devant mes yeux. Mon frère lui a été pris et depuis au-
cune nouvelle. Cela fait déjà 3 ans que je suis au Liban. 

Samira (50 ans) : je suis Syrienne et je viens de Deraa. En 2014 ont a été 
chassé de notre maison par un groupe terroriste appelé Al Nosra. Toute la 
famille c’est dirigé vers Damas en premier lieu en vue de préparer notre 
départ pour le Liban. En Novembre 2014 j’ai quitté Damas avec ma sœur 
Layla et ces 3 enfants. Mon mari et mes deux enfants étaient supposé nous 
suivre le lendemain. Ils n’ont pas réussi à passer les frontières et ont du 
retourner. Samer, mon fils de 18 ans a été enrôlé dans l’armée Syrienne et 
de se rendre au champ de bataille. En2015, j’ai perdu mon fils soldat, dé-
fendant notre liberté contre les terroristes, et mon mari meurt d’une pneu-
monie 2 mois plus tard. 

Warda (28 ans) : Je suis Irakienne et je viens de Mosul. Je me suis con-
verti au christianisme il y a 9 ans pour me marier avec l’amour de ma vie. 
Ma famille musulmane m’a chassé de la maison et ne voulait plus rien sa-
voir de moi. J’ai trouvé le vrai bonheur aux côtés de mon mari qui m’a ou-
vert les yeux sur la vie et sa beauté.  A seulement 25 ans Bechara était déjà 
sous-lieutenant. J’ai beaucoup appris sur ma nouvelle religion et chaque 
jour je sens cette flamme en moi et la soif d’apprendre encore plus. J’ai 
perdu mon mari Bechara en mai 2017. Il est mort en héros sur le champ 
de bataille contre les terroristes de Daech a Mosul lors de l’opération mas-
sive des forces armées Irakiennes pour libérer cette ville tombée dans les 
mains des terroristes depuis 2014.  

Arriver à 10h15 le Père m’a accueilli avec quelques femmes à la porte de 
l’église, les autres attendaient déjà à l’intérieure de l’église. Durant l’homé-
lie P. Paul a lié l’évangile et la raison pour laquelle les chrétiens persécutés 
sont encore plus que jamais attachés à leur foi chrétienne : « Nos prières 
quotidiennes à notre seigneur Jésus Christ fils de Dieu le Père Tout-
Puissant, à notre Mère la Sainte Vierge Marie et tous les Saints, nous don-
nent la force de supporter les douleurs, surmonter les obstacles, et d’espé-
rer pour l’avenir. Dès ce jour nous allons élever nos mains et prier pour un 
Saint qui lui-même a consacré sa vie au service des esclaves et prisonniers. 
Saint Jean de Matha nous te remercions d’avoir depuis très loin entendu 
la douleur de nos frères et sœurs persécutés et répondu à l’appel. » Les 
membres de la communauté ont découvert Saint Jean de Matha à travers la 
bonté et générosité des Trinitaires. »  

Après la messe tout le monde s’est rassemblé dans le salon de l’église, où le 
P. Paul m’a présenté et a dit un mot d’introduction sur les Trinitaires et de 
la mission en cours. Après cela j’ai pris la parole et présenté le projet Saint 
Jean de Matha. J’ai aussi parlé de nos missions auprès de l’Eglise persécu-
tée (Nigeria, Soudan, Syrie, Inde). L’intérêt de tous pour ce projet et le cha-
risme trinitaire était visible par la multitude de questions concernant 
l’Ordre de la Très Sainte Trinité et leurs missions dans le monde. 

C’était à mon tour d’entendre les témoignages des femmes présentes avec 
leurs enfants. Après ces récits poignants, j’ai salué leur courage et leur vo-
lontés d’offrir une vie meilleure à leurs enfants malgré toutes les difficultés.  

Un repas préparé par les femmes a suivi. Une table bien généreuse, soi-
gneusement préparé avec amour. Durant le repas la dynamique a changé et 
l’ambiance était plus cordiale et chaleureuse.   

Notre rencontre a continué avec un spectacle de talent présenté par les en-
fants, au programme : Chants, poésie, music, dance et dessins. Nous avons 
terminé notre rencontre par un temps de prière. (par Emile Moghabghab) 

Le projet en chiffre 


